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der\ieWnD’aprè,S,?• ,,0te de Vahhé Berland, la dig 
M. Hocquart était encore visible vers 1830, et e

ete renfermee depuis dans le quai du Palais, 
omme on le voit par le mémoire 

tie citer, le roi accordait que nous venons
^enragée p„ cV.to^Éo^pSuTp*'"-

rent b™ “0n“n;i8ircM des Kf» navire,, qui facilité, 
et le g?îfe P COmmerce de Potage dans le fleuve

furent’?1 ®Ut des spectacles plus imposants.
de 26 à ?o78SeaÜX de,?-Uerre' des flûtes, des frégates 

à ,30 canon6 qui s’ébranlèrent sur leur berceau
élé<ranCtèaeHtl0tnS/è V™* ct langèrent leur carène 
eie^ante et forte dans les flots bouillants du erand
tout^ les sommil'110 l1- fêt<?S aUXÛue,les assistaient 
outes les sommités religieuses et civiles le trouver

IesUconsemeqrse,iqUanb Ü fU Canada> l’intendant, 
et le neun e ’to - chail0mf’ rehgieux, les officiers 

F pie, toujours avide de ces solennités TTn
fc? W„;ss„it le nouveau-né de
vlîeeëal’ w“ V’’bruit des mousq„eL*> 

'- ’P' 'l lm nom canadien „„ f„llçai ’ 
liait, en frémissant, possession des vagues TPRPflr
S"2â.’a marine "°"8 l°nl assister 1 Sauce,

Ec 4 juin 1742, c’est le Canada dont le futur 

ZTn’lÏÏ’ de ?eauvais> n’est pas encore arrivé et 
uTcCl™ J,“ '“VT vers Rochefort avec

'WVSSî'Kdont p ' s’. <2U1 sera commandé par le sieur Dubois et
“France «
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transporté àeau.
c’est le Castor, frégate de 26 canons, à qui
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